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Il Y aura toujours du nouveau il 
dire sur Vichy et on pourra en 
parler périodiquement, sans craindre 
les répétitions fastidieuses. 'est 
qu'en effet, comme les grandes 
coquettes qui sont ù j'arrùt de tout 
cc qui peut les faire valoir et atti­
rer l'attention sur leurs charmes, 
notre éduisan te ville d'caux ne 
cesse de se modifier, de s'embellir, 
de s'approprier tous les progrès 
capables d'attirer et de retenir la 
Lhentèle si mobile dl.!s touristes, 
qui sont soucieux de leur santé ct 
de leur bil.!n-être. 

Il) a quelqUl.!S al1nl-l:s :1 pl.!il1l.!, 
lors du renouvellement du bail dl: 
1.1 'ompagnie fermière, ulle \Îng-
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nicipalité (réseau d'égouts, adduc-
tion d'eau potable, etc.), ct par les 
particuliers. 

Depuis lors, l'indu tric hôteliere 
a singulierel11l.!l1t progressé; des 
hôtels somptueux se sont éleyés, 
ct leur réussite a poussé les an­
ciens, grands ct petits, il se trans­
former, il utiliser tout le confort 
moderne. 11 y en a pour tous les 
goüls et toutes les boursl.!s, ce qui 
explique l'affluence de plus en 
pl us grande de nos hôtes. Durant 
la sai on thermale de I9IO, malgré 
des conditiolls climatériques déplo­
rables , des récoltes com promises 
I.:l le malaise général des affaires, 

Llil1e dl.! milliol1s ont été largement dépemés ell ,unélioratiolls 
p.lr les knnins lk l'( ~ ut (dix millions imposés), par la mu-

le chinre de cent mille vi 'iteurs 
.1 été dépas é pOUl I.l premièn! fois. Je dis visiteurs et non 
malades, pour ne pas accroltre la pléthorl: médicale, qui est 
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hors de toute proportion. On vient en effet de plus en plus cn 
villégiature sur les bords de l'Allier et cela s'explique par la 
multiplicité et la qualité des attractions offertes au public. Les 

La source des Célestins. 

repr.:sellt:niol15 du Casino cn particulier ont atteint un nin:au 
artistique rCl11arquahk, au point dc "uc de J'interprét.llion ct de 
la misc cn SCl:llc. JI ' a des soi/tcS Oll l'uil Sl' croirait ù P.lri~, cn 
raison d~ l'éll-gance de la sallc ct dl'" (,toiles l'n \"cdl,ttl' qui rCI11-
plisscnt h:s premicrs nil 's, 

2 

Beaucoup de personnes ont renoncé à posséder des maisons de 
campagne, coûteuses à entretenir, où il est si difficile d'avoir 
des invités qui soient satisfaits, pour se donner un congé com­
plet, pour vivre à l'hôtel et profiter par surcroît de toutes les 
fêtes sportives, nautiques, florales, vénitiennes, musicales, etc., 
etc., qui leur sont généreusement offertes, 

Les salons de jeux ont leurs fervents adeptes et les dépouilles 
opimes qu'ils laissent à la cagnotte permettent de réaliser de 
nom'eaux embellissements. Il y a des prélèvements appréciables 
et appréciés. qui avec la cure-taxe d'une application prochaine, 
contribueront à créer des attractions de premier ordre, à assai­
nir encore la cité, à la munir d'un pavage uniforme, etc., etc. 

De grands projets sont commences: agrandissement du 
asino, reconstruction de l'Hôtel de Ville qui deviendra un 

édifice remarquable et sera remplacé par un palace, dan le 
genre de ceux qui font la gloire du littoral. De nombreux chan­
tiers sont déjà Ouverts ct d'ici peu de magllifiques constructions 
remplaceront celles qui ont cessé de plaire. Certains QL1:lniers 
vont C:tre transformés ct il s'en créera de nouveaux, à proximit~ 
du parc dcs l-le\tins qui ,t d~jà conquis les faveurs du public, 
ct, du CO lé opposé, d6s quc lcs abattoirs ~L11 ont été déplacés cl 
qu'ulle autre promenade aur,l été conquise sur les grèves de 
l'Allier. 

Aussi, le prix du terr:lill Ile e~se de 1ll011te1, cl le5 cnpitaux 
.d·nucnt de plus en plus , c sonl surtOllt des ~oci(:lés (in:Jl1cicres 



qui sont à la tête du mouvement. Il faut en effet des res ourCt!s 
importante pour mener à bien certaines entreprises. On e5t sûr 
de réussir, en faisant grand ct beau, mais il faut avoir le nerf 
de la guerre pour cela. 

J'ai dit que le côté mondain s'était surtout développé depui 
quelques années. Je ne voudrais pas laisser croire cependant 
que le côté médical ait été négligé. Chaque été voit éclore de 
nouvelles médications, ou est marqué par un accroissement de 
nos ressources thérapeutiques et une affluence plus grande de 
baigneur. On apprécie de plus en plus nos ressource hydria­
tiques, la belle allure de l'établissement de première classe 
(celui de deuxième ne tardera pas probablement à être recons­
truit) ct les centaines de médecins qui traversent Vichy, tous 
les ans, se portent garant des ré 'ultats obtenus. 

1algré tout, j'e time qUI! cent mille personnes de plus 
deHaient venir se traiter, cbaque année, rien que pour les 
mal.ulie dl! foie, pOUl' h lithiasl! biliairl!, les coliques hépa­
tiques, les hépatites di\'l!rses surtout d'origine ühyllqul!, 
lor qu'elle sont prises au début. Rien ne peLit être comparé 
comme rapidité de guérison, cOlllme erflcacité, ~l l'action dl! hl 
cure akalinl!, particulièrement tll! 1\:;\11 lll! b Grande Grille. 
'c1a tient du prodige l!t nou Elisons sourire 110S confrères 

sceptiqlll!S, lorsque nous leur p,lllons .l\ec entllClmia'll1e 
de cc qu'il est si facile de constat!.!. l!lIX qui ont ,u de 
leur )' ux, pour leur propre compte ou celui d' leurs clients, 
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sont vite cOl1\aincus; mais il reste bitn des préventions à dis­
siper, bien des esprit, même supérieurs, à cOllYaincre. Il e t 
vraiment inou'l de constater que de gr'\llds seignl!llfs en'l!igneurs, 

Un coin du vieux Parc. 

des consultants n:nommés, ignorent ou dédaignent no sources, 
et continuent .i cll\'oyer nos compatriotes l l'éll·anger. Cda 
est encore plus nuisibll! ~ leur prestige, ~ leur bonne renomll1~e, 
llu'l la \'ilillité dl! Ilotrl! "ille d'caux. 

I.l!S Anglais, les Ru ses ct les méricain, qUI ouvrent el 



Le Grand lIall du Ca ino. 

clôturent la saison thermale, sont miell\. renseign~s q lie nos 
;1ncien~ maitres ct ils \'iennent SOU\ï,!nt se traiter d'em:-I11~llles, 
en dehors même de J'assentiment profcssionnel. 

* lit: 

Je mc garJer:-ti bien d'entrer dans de longs dé\'c1oppements 
au sujet du traitement gtle 1'011 suil a "ichy. Tout le monde sait 
qu'il comprend l'lisage interne des eaux avant lout, puis les 
hains, les douches, la l11écanoth~rapie, I·~h.:ctricit~, le massage 

:1 sec ou SOll\ l'eau, h.:s hains dl' \' :lpeul, d'air chaud les 

diyerse applications dc l'acide carbonique, les inhalations 
d'oxygène, la pulvérisation des eaux minérales, les lavages d'es­
tomac, les douches nasales. Il est tout naturel qu'un régime 
assorti réponde a la médication alcaline et gue celle-ci ne soit 
pas enrayée ou détruite par l'oubli des règles les plus élémen­
taires de l'hygiène. 

Pour prendre les eaux de Vichy avec fruit, il est bon de ne 
pas attendre gue la maladie soit devenue presque incurable. 

ertaines personnes ne sc décident a sc déplacer que lorsq u'elles 
ont épuisé toutes les ressources de la ·pharmacie. C'est s'expo-

I.e Tt.:l1ni~ du l'arc de~ Céil:slÎlh. 
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ser à des mécomptes. Un état aigu et subaigu contre-indique 
la cure. Celle-ci doit être entreprise avec beaucoup de précau­
tions et sous la direction immédiate d'un médecin. On ne sau­
rait, sans inconvénients, formuler par avance une règle théra­
peutique aux malades envoycs à Vichy. 

La médication alcaline est en effet subordonnée à la façon 
dont les eaux sont supportées et aux analyses répétées des 
urines. 

Il peut en outre subvenir à tout instant, pendant la durée 
d'une médication active, des transformations dans les allures de 
la maladie, des complications qui nécessitent soi t une modifi­
cation, soit une suspension du traitement. Le soin de ce, 
changement uppose un guide de tou le instants et exclut 
toute prescription à longue échéance. 

La durée du traitement est en moyenne de trois semaines; 
mais ce délai devra être dépassé pour quelques-un et ne saurait 
être atteint par J'autre. 

L'économie se charge, du re te, de prononcer; des phéno­
mcnes d'intolérance, du dégoùt, de l'agitation, annoncent en 
gcnéral l'heure de la retraite. 

La sai on ne S'Oll\'fe rt'glementaircmcnt que le l cr mai; mais 
on peut s'y traiter en tout temps, durant l'année cntière. La 
clôture offl iclle de la saison ri heu le 15 ctobre' mais, quand 
l'automne est favorable, les cure sc continuent, avec un égal 
~lI(cè~, dm.lnt out le mois d'octobre, ct SO llvent au del:\. 



Le traitement est il peu pres le même il toutes les-époques, 
sauf les précautions nécessitées par la température. Le commen­
cement ou la fin de la saison sont préférables pour les malades 
qui ont besoin de beaucoup de calme et que pourrait fatiguer 
la bruyante agitation de la vie mondaine. Il est vrai qu'alors les 
plaisirs et les distractions sont moins nombreuses à Vichy, mais, 
comme compensation il cet élément de guérison, le malade trouve 
soit il l'hètel, soit à l'Établissement thermal, plus de facilités 
de tous genres, plus de bons soins personnels, dans les meil­
leures conditions possibles de repos ct de tr,lnquillité. 

* 
* * 

Est-il nécessai re de reparler de la prétendue cachexie alcaline, 
con écutive à la cure de Vichy? Oui, puisqu'il y a des trem­
bleurs, qui seraient encore disposés il faire leur testament avant 
de se mettre en route. Il y a mQme des médecins, hélas, qui 
hésitent et ne sont pas convaincus. Et pourtant, on n'a rien 
lI1énagé, article, expériences ct brochures, pour les éclairer. 

Est-cc !l dire qu' n peut impunément boir des doses immo­
dérées d'cau de Vichy? 

Non certainement, ct du temps de Petit, époqut! de véritable 
débauche alcaline, on a dl! certainement obsel'\'er de nOll1bn:ux 
accidents. UI1 rein déj.i maladt! ne saurait, sans dangl:r, 0tre 
chargé d'Oill1il1er quotidiennement plusieurs litres de liquide. 
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Ct! n\:st pas tout, il faut encore faire la part des contre-indi­
cations, de certaines affections du cœur dont l'influence noci\'e 

On coin des nouveaux Parcs. 

sur l'économie échappe au contrôle médical ct poursuit ses 
ravages, en dehors de toute direction . Beaucoup de malades 
\'eulent sc soigner ell~-l11tmes, sans consulter personne. Ils sont 



parfois victime de cette incurie, et il y aurait une réelle injus­
tice il attribuer au traitement alcalin ces résultats d~sastreux. 

ans doute, pour j'eau de \ïchy 
comme pour tout médicament, il 
ne faut y avoir recours qu'a dose 
thérapeutique; mai il est indispen­
sable avant tout, pour frapper juste, 
ùe n'agir que sur ùes organismes 
vraiment su ceptibles de bénéficitr 
de cette énergique médication. 

Dans 
acquis 

l'un comme dans l'autre cas, les résultats pénibltment 
ont \ ite perdus et la famille qui ignore les écarts de 

son chef rend no eaux re~ponsables 
de la persi tance de ses maux. 

C'est une injustice crian te, qu'il 
est tout naturel de révéler aux inté-
l'esse ' . 

Le publIc voi t partout des pana­
cées et paye parfois hèreillent ses 
engouements; mais, parmi les 
médecins, le scepticisme est de 
mode et l'on ne saurait que s'en 
féliciter, puisque de pareilles ré­
ser\'es comportent le contrôle de 
l'expérience cl du temps. 

Je ne puis que condamner la 
pa, sion du jeu: on ne aurait res­
ter i 111 punément des heures cn­
tières dans Ull milicu malsain, où 
l'on est littéralement entassé, en 
proie au . émotion déprtssi\"cs 
d'Ulle altente fiévrcuse /:lite d'es­
poir ct de d(ccptiolls, sans quc 
l'organismc n'cn soit péniblemellt 
i III pressiol1né. 

le I};\lct du Goll 

r, la clinique accumulée d'une 
f,lçon désintéressée nous dit bien 
haut qu'il n'y a pas, qu'il ne 
saurait y a\'oir d'accidents ca hec-

Un soir, c'e t B.ICclll lt \'énu qui ,1ltenJcnt les heureu , 
• 't 1. porte de ortie; le lendemJin, c'est le tour de 1'.lccabte-
III lit, d re 'ret all l' d '1 l1lorn' lé C )loir! 
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tiques consécutifs ;\ tlne clile ration­
ndle, bien indill u(e lt bien dirigée . 

Tout concourt :1 Vich " au contraire, l'OUI relever les orga 
1.lsllles déchus el kur rendre l'équilihre perdl1 . 

/.., VUII/tl : J. 'l1HNI1.11ll' . 
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